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CONTEXTE ET OBJECTIF DE L’ÉTUDE
Dans notre société française contemporaine, la perception de la mort est souvent complexe et contrastée, oscillant entre 
distanciation et appréhension d’une part, et aspiration à plus de sérénité au moment de cette étape ultime d’autre part.

Partant de ce constat, le Groupe OGF a réalisé une étude avec IPSOS/BVA pour apporter un éclairage nouveau sur ce 
sujet, dans un double objectif : comprendre les perceptions des Français face à la mort, mais aussi identifier des solutions 
d’accompagnement pour mieux vivre l’approche de la mort et le deuil.

Cette étude met en évidence un paradoxe profondément humain : la mort est aujourd’hui l’un des plus grands tabous 
de notre société, souvent reléguée au silence, alors même qu’elle est un moment où les Français expriment un besoin 
fort de soutien et de lien collectif. Elle montre à quel point les obsèques, par-delà la tristesse, peuvent devenir un temps 
d’apaisement et de partage, à condition d’être accompagnées avec humanité et respect. C’est précisément le rôle des 
professionnels du funéraire : alléger le poids des démarches pour permettre aux familles de se concentrer sur l’essentiel, 
dire adieu à leurs proches et célébrer leur mémoire. 

Ce document présente une synthèse des 10 principaux enseignements de cette étude inédite. 

METHODOLOGIE

800 Français  
interrogés, de 18 ans  

et plus 

Terrain réalisé  
du 18 au 25 août  

2025

Sélection d’un panel représentatif  
de la population française 

(sur les critères suivants : sexe, âge, CSP, régions,  
croyance ou non, participation à des obsèques  

3 dernières années ou non)
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principaux  
enseignements 
de l’étude 

�LA MORT DES PROCHES  
EST LARGEMENT PLUS REDOUTÉE 
QUE SA PROPRE MORT  

 75%
des Français craignent davantage la mort  
d’un proche, contre seulement 25% qui  
redoutent avant tout leur propre mort. 

Cette crainte de la mort d’un proche  
est particulièrement marquée  
chez les couples (79%) et chez  
les jeunes entre 18 et 29 ans (82%). 

Les 
1



ÉTUDE IPSOS/BVA POUR OGF

La perception des Français face à la mort

4

MAIS LES PROCHES  
SONT AUSSI CONSIDÉRÉS 
COMME UN PILIER  
DANS CE PROCESSUS 

Malgré la crainte de conflits,

56%
des Français considèrent  
la présence de leurs proches comme une 
source principale d’apaisement  
au moment du décès,

64%
souhaitent l’accompagnement  
de leurs proches pour  
la préparation des obsèques,

50%
seraient apaisés de se retrouver  
entre proches pour évoquer  
la mémoire du défunt pendant  
la cérémonie.

Si

�LA PEUR DES CONFLITS  
FAMILIAUX SE MANIFESTE  
À CHAQUE ÉTAPE DU DEUIL  

 65%
des Français craignent des tensions 
familiales au cours du processus de deuil : 

 �46% appréhendent des conflits pendant 
la préparation des obsèques 

 �33% le jour de la cérémonie 

 �56% dans les semaines  
qui suivent 

LES ÉMOTIONS NE SONT  
PAS QUE NÉGATIVES  
LORS DES OBSÈQUES  

 80%
des personnes ayant assisté  
à des obsèques évoquent la tristesse  
comme première émotion, 10% peuvent 
ressentir de la colère. 

Mais 23% évoquent aussi des sentiments 
positifs comme le soulagement,  
la compassion, l’empathie, la sérénité  
ou la tendresse.
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LES OBSÈQUES SONT  
UNE ÉTAPE INCONTOURNABLE  
DU DEUIL 

Avant le décès d’un proche,

24%
des Français redoutent le plus le moment  
de dire adieu
et

64%
redoutent particulièrement de ne pas 
pouvoir le faire en cas de mort soudaine.

La cérémonie aide par la suite, 

84% 
des participants aux obsèques déclarent 
avoir réussi à  dire « au revoir » à leur proche 
et 

79% 
estiment que cela les a aidés à démarrer  
leur deuil.

VOIR LE CORPS DU DÉFUNT 
EST À LA FOIS SOURCE 
D’APAISEMENT ET DE CRAINTE  

79%
des personnes interrogées craignent  
le moment de voir le corps du défunt. 

32%
évoquent en revanche comme  
une source d’apaisement la possibilité  
de voir le corps du défunt pour lui dire  
au revoir. 

LE POIDS ADMINISTRATIF  
ET ORGANISATIONNEL  
ÉCRASE LES ENDEUILLÉS 

88%
redoutent la charge de l’organisation 
générale des obsèques
et

86%
craignent les démarches administratives  
à effectuer. 

Les Français expriment une attente forte 
d’accompagnement professionnel : 

68% 
seraient apaisés par une prise en charge  
logistique complète par le personnel funéraire, 
et 

69% 
par un accompagnement  
pour les démarches administratives.
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LES JEUNES VIVENT  
LA MORT DE MANIÈRE  
PLUS ANXIOGÈNE  

82%
des 18-29 ans redoutent la mort  
de leurs proches. 

66%
ayant assisté à une cérémonie  
d’obsèques expriment avoir vécu  
une situation angoissante  
(vs 39% en moyenne).

PENSER À LA MORT FAIT 
S’INTERROGER SUR LA VIE,  
ET PARTICULIÈREMENT  
LES JEUNES 

En pensant à la mort d’un proche,

86%
des Français prennent particulièrement 
conscience qu’il faut prendre soin de ses 
proches et profiter au maximum de la vie.

Après le décès d’un proche, 

72% 
des 18-29 ans s’interrogent sur ce qu’il  
se passe après la mort (vs 56% des Français  
en moyenne),

42% 
des jeunes s’interrogent sur l’existence  
de Dieu (vs 34% en moyenne),

43% 
des jeunes expriment une peur  
d’événements qui sembleraient anormaux 
(vs 31% en moyenne).

8 9 10
�UN FRANÇAIS  
SUR DEUX SOUHAITE  
UN ACCOMPAGNEMENT  
PROLONGÉ   

 51%
expriment le besoin d’être  
accompagnés plusieurs mois  
après les obsèques, notamment  
les jeunes (66% des 18-29 ans)  
pour les démarches et le soutien 
psychologique.






